
PROTÉGEONS NOTRE PATRIMOINE ET L’ACCÈS À LA BEAUTÉ 

 

 Je suis une résidente de Sillery, vivant dans le quartier depuis bientôt 17 ans. Je 

prends un grand plaisir à marcher partout dans les environs, à admirer la beauté du fleuve 

Saint-Laurent et de sa rive nord en particulier – et de partager cette beauté avec mes proches, 

ma famille élargie et mes enfants.  

 J’adore les « charcottes » à différents endroits sur la falaise de Sillery et l’occasion que 

celle que j’utilise nous donne de savourer la beauté de la végétation, de monter jusqu’au 

bord supérieur de la falaise et de marcher vers Cataraqui ou vers l’Église Saint-Michel, avec 

les vues incomparables qu’offre ce sentier vers le fleuve et ses rives. J’adore écouter le chant 

des oiseaux à cet endroit, converser avec certains d’entre eux (comme le beau cardinal) en 

sifflant, observer les plantes du sous-bois et du bord de la falaise, chercher des chenilles de 

monarques sur les asclépiades, frotter les feuilles d’une menthe, une échappée de jardin.  

 Les « charcottes », le sentier le long de la falaise, et les grands domaines des 

religieuses et des religieux à Sillery, constituent des espaces naturels et un patrimoine 

historique absolument irremplaçables, imbus d’histoire et précieux pour leur beauté et les 

espaces verts accessibles qu’ils offrent à tous les citoyens, sans égard à leur situation 

économique.  

 On ne peut pas dire la même chose des projets de construction dont on parle pour le 

haut de la falaise de Sillery, sur la partie sud des terrains de Jésus-Marie! Lorsqu’on construit 

des condos, l’accès public est immédiatement compromis, l’environnement est endommagé, 

et la flore et la faune des environs risque de disparaître sous les voies d’accès construites 

pour le transport des matériaux de construction et pour l’accès d’un petit groupe de futurs 

propriétaires capables de payer de gros prix pour se loger dans un site incomparable comme 

le haut de la falaise de Sillery. 

 Un peu comme les ressources minérales de notre sous-sol québécois, les grands 

domaines et le haut de la falaise de Sillery ne sont pas des biens renouvelables. Une fois 

perdus, endommagés, compromis, nous ne pourrons jamais plus en profiter et en faire 

profiter les générations à venir. 

 Il y a urgence dans la demeure! Protégeons notre patrimoine à Sillery et protégeons 

l’accès à la beauté de son environnement naturel. TOUS LES CITOYENS EN PROFITERONT! 

Margaret Whyte 


